
très sucrée, ayant toutes lès pro- propre, D)'autre part l'emploi (les cuisson <le la pîommne (le terre dans
priétês du glucose. Il nie vit rien, tubercules dans l'alimntaîtion du1 le tuaïs ensilé.
là, que de parfaitement natutrel. Oit bétail pontr l'engraissement (les pores lDe pius, par* ce procédé, oit lpeut
trouve du sucre <tants tout, ou laits (les hoeufis, (les mlontons, est iiiipor- avoi r di rectemtent nmie rat ion <1 eit-
presque tout ; il n 'y avalit (lotie pas tant ; mais la nécessité <le cuire la rraissenient. parta ite eii saîîpondlrani,
à s'étonuer <le la <découverte :ont pommte de terre avant de la dlonner les matières avec (1lii tourteaui (.on
b)aptisa seulement sorbine ont ýorbose an bétail fait qu'on Ilutilise mtoins csélors le peîîsilage.
le nouveau sucre. qu 'on ne devrait, poutr l'alimenta-

Mais voici où commence Il'éntigme. tion. Il faut un appareil spécial -

Lorsque plus tard, <'autres savants pour la cuisson. La granitedillicîti- UNCLIEvoulurent préparer directemient <le té <dans l'emîploi <le la pomîme (le lIS(LL I E MEING S
la sorl)ose, ils n'y pur'ent. parveitir. terre, c'est (lotie la conservationi les
Bysei et I)elfl's îten troiuvèrent tubercules- Les cultutres mélangées dlonntent.
point dlaits -le suc- frais, ni <laits le, M. N'auchlez a eii l'idée très ingé- presque t.oîtours d'excellents r*é-
suc fermenté. Bref, la fantasque niieuse le pi'otiter (le la chaleur dé- sultats ; mais qunandl il s'agit, dl'es-
sorbose, née par hasard dlans unelgagée par la fermentation <Ili ttais pèces n 'ayant pas la. méinie destina-
cornue de laboratoire, refusa abso"i- entsilé pont- obtenir le cuisson et la tion oit mûrissant à les époques
Initient d'y Uparaître le nouveauî. Conservation dle Ili. pommite le terre. différentes, oui opère par banîdes ai-

On sait-maintenant pouîrquoi :le La muasse enisilée atteint une tetît- ternes. Voici par exemiple continent,
mystère vient d'être perîcé àj*oiti rature bienî suff'isanite pour cuire les opère avec succès un savanît agî-i-
par n Chimiste dui Musél iii, M. ,rai ns <le niais et la pommîne <le cul teui de la Gironde, M[. P'etit. Oit
Bertrand. E crasantt à soit tour (les tresait que les lbetteraves et le itaïs
sorbes mûres, puis ab)and<onnant le Qutr à(intoîîrs porsleni 10t'e-graiii"es épuisenît Ileatu-oul) le
d'aor e l'alcol, 1 letan ferinteîi lage <laits liie expérience faite le sol, tandlis que les pommines (le terre
t'abinordiîie 'alcoolt ta la nerpe 14 septembtre tuerîtier, Ùl mas eni li^t' ,s les haricots hiâti fs, C.tc., lé-culeo bldan ire r eouvit laii surface lée pirésenltait les températures sui- puisentt très peu. C'est ei coîîsi<é-

cill blnchtre ecovri lasurfce an esrationi (le ces faits si opposés, dlit M.
<Ilu liquide, l'alcool <isparuit à soi te l>et it, qu'il um'est v'entu à l'idée de--
tour ; la pell icule iîtoisî.gt <lains le A S,>ue 11;1-II i a ,'cOUuc:' Fati putis pl usieurs ariées, d'aIlternier
liquide restant, ýon eoîtlita< (Ii'i, :4i pif-i, 12 mes récoltes sarclées ; C'est, ainits
n'y avait pas trace (le sorbose. ii:3

Plusieurs fois* on rccolliTheitça, et n -0*- que tons les rangs pairs se trouvent
con teitir uîne récolte épuîisanite <qui,un beau jour, sur la, pellicule (lott il const.atait, lýj 16 septembhre, à comme le itais et fa de-eav,<oit,

nous venons <le parler, un îIt<oîlîe 8 polices dle la lîasë, 143 et 145 0 à occuper le so>l jusqfu'eni octobre,
viîtse poser, la mouche rouge <Ili 20 pouces 5 4 0 ; à 5 piedsg 661 : le tandis qune chaqune hilIloti conitenaitt
viniaigre. Alors, tout. chtangea. La, 17 setmr,à8poie,11;e les rangs imii uirs est enisemeniicé
mnemb)rane s'épaiss4it,, les lai-ves *v 138 < ) laits t.out le reste <le la <'une récolte lion épuiisanit e telle
fourmillèrent bientôt, et laits le miasse, 1-51 et 15,2 ; le 18 septein- qela pointue, le terré Eai-ly-Rose,

iuide sousjaen aprett<e>i,14Oàla hase ; (laits le reste harct nais t-îra-
grandes quaittité-a de sorbose. <le la, îi 1e 151 1 ; la temipérature , aict leis, etc

Voici ce cjui s'ét.iit passé -la coittintie à <lé<roit.re régulièrement g est riaieentc.iile u
miemîbrane devenuieépaisse et, lourde, 'le 2t sep)tembnre, elle est dle 11 0 à îI(~eto< iirenttci* i o 1 î

conteixai~~~~ t de li Il itl <l t ''laîsepu hut<e 117 O l Y ces dlernîières récoltes sontt enilevées.
la ~~~ ~ ~ l pe2teiî>ile' ' 'râce aux lalî<uirs favilités par lesapportés par l eitmoceroug(e septembre, <le L. 13 :î à la base, <le ii.ra e ilsc>la<iîesio

ticrobés dount 1'iii ilte(n ce oxvda n t 133 0 <.Laits le r'este le la tmasse ;eri(4é epissuet
avait transformté rapideent le juls Ienfint le 3i octol ue, oit note 1131 0 à la et. ité uisante11 so e t.éve5 lpe

<le orbs ci srboe.. ~<' péietcebase, 118 0 et 120) 0 laits le reste <lelaécteé>istee<évljp
put dès lors, être tecomm iieticée atu- la tlasse. La teinpér t ire S'équ ili- pesq eille ieit.detion pii tbleas
Sattt qu'on le voitlut. Enîfinî recoit- l ibre ensuite dans touite la mass es ni qu Iont'e cérale suivante pO s e
nus, les ind<îustrîieux Ini icrohies <li t. enié.tid sqel 'r ale 4 111 i aitics
la taitlle n 'atteinut pas un ii l iènie Ce he'a ositntet< el rue<i< iirmi lis tiitu
le mtillhimiètre nue se firet poin teni pêratîtire la pl us élevée a, attei ntrllieutn <les t ro de l viletic pré-i

prier pour fahriq uer cet quielquies 1 t Laferîîîeitation futt parfaite, eiai<~ tii><evileirpu
hteutres près d'u k ilogrammine <Ilt l'ensilage excellent. Fin mars, oit aiitrlavreliisyat.u
ntouveau glucose. ouvrit le silo . la pomm te <le terre assez granid dléveloppemîent t. iîîr

avait un aspect assez sp)écial e'lle!: fîrn ib e laépill .s r.it l
était déformée par suite (le lîdpa- trè ' eu éps

CO,(NSERtVAION J)JE LA 110313E tisseient îles tnhercules, in ais avait, ' Au reste, lit etncore M. Petit,je
J>}~ r 1~~ conservé toute sa valeur ; ain ta sîti telmn sait <l ce pr<cê-

grande <ificulté pour l'emîploi dle la <lé que je nie cultive plpis .ttttfî,ïÏet
pomme <le terre, c'est-à-dlire l e mnes .bet.tei'aves et riioti tmaïs por-te-

M. Vaucliez a comumutniqué récet- mnoyen <le la conserver était chiose àrcitte. cutaublé puis chaue cèn-nient à la Soc iété d'agricutlture uit résoluie. ' cet multure, *jc puies chqu ituxnouveau procédé le conservation <le Ont présenta cet ensilage à <les néee nite e fesqi iu
la pommte (le terre, <lotît, la culture vaches laitières qui avaient devant' que toutes9 les théories, prouvent
s'étend< toits les jours dlavantage. elles les choux ; aussitôt elles les surabondlammientt d'tîactê<e ce
Ont sait <'une part q1uels gad a-ont laissés polir sie porter' surî îa 'mtode <le culture.''
vantages présente cette <'tlture :pottmme le terre. L'essai <le la culture par~ bande
elle laisse pour le froment qui lui M. Vauchiez a donc pu obtenir' est facile àû faire ; oit ne saurait trop
succède une place excellente, un sol une conservation parfaite par la engager l'es cultivateurs à le tenter.
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